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r * • » Гм ?i^tée.** mentairesІ Lè M avril piocliain, les contribuables d’Edmundston 
Seront appelés à se choisir un maire et der échevins pour 

^ administrer les affaires de la ville pour le terme d’une année. 
Dans notre ville, les élections civiques ont lieu, chaque année, 
le troisième mardi d’avril, et les échevins élus ce jour-là en­
trent en fonction aussitôt après avoir prêté le serment requis 
par la loi.

I Casii r Postal "S"
:j Tél. 28-41

! MAX. D. CO RM liât, B. A. CL. B.1 .
Il y aura dix divisions élec- j Avocat, Notaire Publie 

torales dans le X ou vea u-bruns- Edmundston 
vvick. Le comté d'Albert gpvn l _

Sir à améliorer ,’état de nosA ™ *>chemins. -Le comté de Mada- ™nté d . St'^ “І Cctte?04‘i STEV'ENS & LAWSOX
waska ayant un climat beau-! dépu4s<’° Kin^ ч'Че aUI.ade*4 j 'Avocats, Notaires Publies

ІКІЙС „6cUit.nl i, *,„<W ï ма«к"ї r”J іJ VT™

L’assemblée émi, „é.idé, SKffT ASMS SCSS, îgA 
par Dr P. H. La port,. Vice- avoir „„ «,r„i spécial, ,u S«etK„, \Tltm„", là™ o ■ .
président de la New-Bruns- conditions spéciales irons |„tte resteiout Lois ciu'iis soin ” СНАІШІШГ.АХ D. b, A. 
vrick Good Roads Ass. qui obh^nt» des dépensés qwne j ------ 0-------1 | avocat, x„rvite pvaue

expliqua le but à cette réunion wKïïfc’.FÎ. J ,éié ІаТ-eîtiro JR ““"%. - **7~ * **™,,iRestigoneh, etbione,,-;";^r'ÏÏïet'V"!^ s‘,',™Tr:L:r........

L‘ Л Edouard. Le premier miniej An<krson Siding. ;e 15 de chaque
A. M. Sormany, M. D. cette, tre de cette province,! lion M 11 «is. ^

association produira d’heureux Matlieson, et ses collègues ---------- -------- —----------------------
effets si nos efforts peuvent Gestions. MM. MacLean, et MEDECINS
parvenir a mon fret- aux citoy- A. E. Arsenault, ministres, 
eus du Madawaska que les sans porte-feuille, soàt ici . . z, tT ,
chemins ne sont pas au gott- pour réclamer les six sièges „ ° L Y- M 11
veniemeiit mais sont à eux et que 1 ’Isle eut lors de son en r- Mt"lec,“ Ubirurgien 
pour eux. C’est en leur fai- liée dans la confédération, en Е“»:хцро*,

M, le maire Lawson déplorqi sa“ C(,mpren.lre que le tra- 1873. Il n’est même pas cer- moue ,;4 
la manière de travailler nos’ V0-1 e 4" ,ls font ?ur les elle- tain si on réussira à lui cotiser- j P 10 H LAPORTE 

Nous avons de multiples avantages pour attirer chez chemins actuellement et dit jîj^îS "? “f4"18 Ponr.leitr vCr sa représentation actuelle. Médeem-Clm «gieu
Щ E'TéT'""'" - ** ‘ -»*—*« 4u'«ne*r„„,e panic de i'ar- SГІЙДЙ j L',„„. Петк,,,

; c e, orêts immenses, coins d eau nombreux pour la flotte gent employé est complète- ner seriuisenient le temps sur ; géré de célébrer en 10.7 je Téléphone 4,
Ь»ЇЙп " U»e chose manque : l’esprit d’initiative^lou- ””I^d“Var 8U‘te del'in-,le chemin,mais de plus ou de-'cinquantième a: niversairé de KMILe' SIM.\RU, M. il 

■ à eueigic capable de mener 1 initiative à bonne fin. 1 ^petcnccdessuvoyers. L as- viait faire dans chaque parois- la confédération des provinces Mi-»îeein Chirurgien
Ü*t conseil de ville qui passe son temps à percevoir quel- ce ue, se des corvées volontaires et en tenant à Montréal „nvj Enm-xtisTox. " "

. q,es milliers de piastres e, à le. dép,„,„, mém.ée.nLi- “ “ jЇ”Ч"«°”ДТ Lp“"ioS. KTcSSÏÏ ”4“^
ЯГ ... • J! n P Un ^0aSe‘ de Villejdeal- 11 doit faire M. .Aug. Bernier dit que urgentes qui peuvent se prêt1 félicité ~pou? avoir* parlé del ALB. M SORM \NY, M.
:f S L -1 doit annoncer la mile. Il ne doit p.ts rester str. 1 association jour bie 1 foiic- «enter près des propriétés, l'affaire, mais q. ant au mode MédecwA-'k ,«rgi,.»

ttonnan e. Qui n’avance pas, recule. ttoner devrait avoir un bureau Utilisons du mieux possible de célébration, il y aura diver-1 Edmvxdston,
Un conseil de ville progressif devrait donner l’élan à nre c?ntral,à, Edmimdston et des ™ (l«e nous recevons, demnii- sité d’opinions. ' Л propos ------------------

ИИМШ organisation qui aurait pour but de promouvoir les intérêt vlce'Pres;dents dans Chaque ,dons P>4S et surtout que ch a- d’exposition, selon les députés гЩйюае, ,s
fc industriels de laV-tlil V I P T ê paroisse. Si nous voulons avoir Cl!n mette la main à la roue, de l’Ontario, il „4 tq,,/T*' • A. R A T T E Y

; Ж1 П d ; : :No devnon» füvmer «» wmlté de des bon résultats il est de pn- Après quelques reman,ues ■ ronto où on ,x». irait en faire
qeveioppenient , un comité permanent de citoyens intelligents uiiere importance que notre du Dr Laporte on procéda à un succès Ch oui 

ЛЇ ■< ** «"‘«Prenants pour s’occuper de l’annonce, pour se mettre •,ssochation soit complètement l’élection des officiers.
:;V en communications avec les capitalistes, les promoteurs d’en- eu dehors des parties politi- 

Ц Z: У trepriscs qui désirent s’établir dans notre province. Enfin, il „
Vf ' faut’ si nous voulons avancer, faire connaître aux étrangers , ’ Ha aPProuvc forte- ■ Pi,o H. Laporte, Président :

W>.Içs avantages que nous possédons. ** k mouvement ,,u, se fait J. E. Michaud, secrétaire ; J. I n ,------------- ...
■ Ш TT . , ... e“ faveur des bons chemins. IW Hall, trésorier °” a beaucoup parle d lin-
1 M Un tel comité devrait avoir le support financier et moral U’est une condition essentielle 1 onscil - A „ pi , migration. Le Dr
\ Ш du conseil de ville, de la chambre de commerce et l’eneonra- à la Prospérité et au progrès Lawsou \ M ’ SoiHa"'!’ A'iveut 4UV le gouvernement en- 
Щ gement de tous ceux qui désirent voip avancer Edmundston ldcTn<ïrc comté' - 1 Vice-présidents : FrcTxIt- 5°maf davantage l’immigra-
WÈ. et le Madawaska dans là voie du progrès. Ceux-là sont légions J- b- Michaud : le comté de!,mis St-André • B R Violet °Uf ,Vmç \\‘>c ' ^ ^e,ge' 4U1
№ TiS " fatlt d’ab°r i —r l’indifférence de la maie lT2 W Г ^ ^ Й.ЙЇЙїїеГП

Ж se"tendre’ mfre d; CÔtf ttilV esPrit de parti, toute jalousie vidu g6«veraeienXs„viiÏÏfe”F '/ч'Тг' Dr Pa4net “TsUt. trouve que 

Ш meS<1Ume et 8 UU,r dans la vole du Progrès. Z ventions plus considérable-1 Rh-cr • Toi Peflerier’5ad " •1'ЄХаШС1' Г|,,’°° fait sllbir
Le conseil actuel renferme des échevins progressifs et que celles que ne, s reeet ons ! wàska ! Eu^èbe Bossé’ S Гас ’““'«ЧГ* "CSt pas v.

І І dévoués’ eutr’autres le docteur Pio H. Laporte dont le désin- No! e comté est !ques ; PRrre ColHn. St HUai- T/rs'"qri nous апіїх'пҐЧі"
T" uT™"",T'rchr“"Міч,л'c'1 “r■■dc ■«■>- M*в”"-"'’ A*”Boni^'.EùiGi"SLJÜ, *-■»*- « h№ 

p J® dit conseil de ville n a pas pu cette année faire autant qu’il routes à ouvrir et a /lbv ’J-', Beniici, Clair ; au Gouvernement d'intt rdire, K-rroautnc, X aisselle 
1 aurait voulu à cause de l’indifférence-des citoyens, Leséche- nir, les subventioi s que nous -e‘,,s Oakes, St-François. l’entive an pays des Juifs qui Propriétaire <k Beurrerie 

r vms elus P°«r le quartier numéro trois non pas voulu siéger ! reçevonsdu gouvernements né ! і Mcss’el,rs- Dr Laporte et A. j sont un fléau m„r notre,con - J * c""’"Krce ,lc *“«“”•P an conseil. Le résultat a été un conseil de ville de six éehe sont pas suffisantes pour l’en-: I'W j°-j ’ a\ocat’ furen- «от- moi ce. Ln soin me tous ceux ’ A* DRl’ Mai»*waska, N B.

В-.Г- ï^gulieiement, faute de quorum. C est la première fois qu'un, de l’association d’insistir ™ I “ 8f>uvcraêmcnL Les vice- tre, moins d'immigrants
5“art»er de la Ville reste volontairement sans représentant au près du gouvernement pour1 Pr6sidents recevront des ins choisir ceux qui désirent ve-1 Fdmi,x|**“"AXI> •'ію*“4і‘ 
conseil pendant une année. Ne serait-il pas dans l’intérêt de augmenter la somme allouée ]?псит'* d,! bureau central uir s’établir ici. '

^lf. ville dQ demander à là législature d’amender l’actéde l’in- p°nrles chemins au .Madawas- TSt,Ue?u?4Jolrs- I „ ~®.~, 1 ./OS A. <; A G N K
■ corporation des villes, afin de donner à la ville d’Edmundston іka' | L association sera affiliée à Carvell di qu un cer- ипхпиї мзпмипск,

......^ —

.pas rester station'aire. Nous voulons un maire et des échevins ------------------------ -------- ----- -------- ——■ ____________; de douze milles et demie de aux dépens des fermiers. D’un

■ T «.і, „„ P„ndre
1 j .. ’ , P x 1 d initiative. I n тане ’ de paj'er les frais de jambes cassées de pieds dislnnnée ,iV.v de fer n’aurait coûté que Ue du pays- disent que les fer-

ne doit pas passer son temps a fendre des cheveux en quatre j teils arrachés, etc. Alors pour quelques Djastros4 d,ïroll * І 57,6*5. M. McUod, député miers de'leurs provinces, com- 
. et à les examiner a la loupe, tandis que des affaires de la plus mie, nous aurons à paver di-s millù-iUl - ' I u 1 écono- de \ ork, a ad nis ces faits, me canadiens, favorisent la 

haute importance pour notre avenir sont complètement né- dé dommages fjr "î - ' asti es de frais et j mais il a expliqué que le mi- protection de nos industries.
toirl S ^ memes dépens. Foi les dits trot-j nistère des chemins de- fer ne Qui croire ?...

..îidns voilions un conseil économique : oui; mais pas d’é-; * Un de nos grands défauts, c’est la peur de rism. r , uparieivl" Ь1"”С' °“ C”l II est propal*f qn’on discu-

conomie de bouts de chandelle, pas d’économie mal placée an jeentin pont en gagner dix. Soyons économes n» r ° "U -------3------- ti ra, la semaine prochaine, le
détriment de notre ville. L’an dernier, par économie, nous pas mal à propos les deniers' mil,11, à cepensons Les députés libéraux de rapportGuteliusStaunton,sur
avons diminuer de beaucoup les dépenses dn département I gligéous ms il nfr-i, • » , mais, de glace, ne ne.- l’Ouest prétendent que les fer- h- coût et la construction du
des chemins. Mais est-ce de la vraie économie ? Da'ns quel" I e mem de" no tro Ï Г ‘‘g С0П<ХП,СПІ «Wjmûrsce cette Dmic du Cana-| Transcputinental. Les Hbé- 
condition sont nos trottoirs ? Dans un état nitn,-ahk • , 1 dc Л0Пе vll,e- l Hissons nos efforts pour choisir et da réclament a grands cris vaux se préparent pour fairo
vraiq о: і ‘ , P - ’ (^Liebre un maire et des échevins qui veulent ravanceraciitd’Ed 1 abolition des droits de douane, violente critique de l’en-
vrais casse-cou. Si les autorités civiques négligent encore mundston et qui sont prêts à travaillé de ГоиТеГкІ s ™ lcs instruments aratoires, quête. 4
poui une année ou deux de replier les trottoirs, il faudra ' dans ce but louable. -, s Ils disent que les manufactu- : Arc VS.

SERT . .лг-Ш ' * . • ‘tiers -capadiens s’enrichissent114 mars 19,14.

'

LE
N. B., -*-Д

OSTE
du Ko, 
ELLE

Jeudi dernier, dans la salle 
des Forestiers Canadiens à 
Edmundston, des représen­
tants de toutes les paroisses 
du comté de .Madawaska je-, 
taient les bases d’une Associa­
tion des Bons Chemins.

CeS élections sont celles qui devraient nous intéresser 
f$-V ie P*USi biles concernent lés affaires publiques qui 
Щ „ touchent le plus près. Car, d’un lion ou d’un mauvais

•R N. B.
nous

Téléphone
B. A. LL B.

f COll-
sell de ville dépend le bon ou le mauvais emploi des deniers 
que nous versons dans la caisse de la ville ; d’un conseil'pro­
gressif ou d 1111 conseil retardataire dépend l’avancement ou 

Pjp- le recul des affaires civiq
•; Tous le? citoyens devraient se faire un devoir de travail- 
( 1er au développement de notre petite ville. Et. pourquoi ne 

P P*8 nous mettre à l’œuvre de suite. Depuis» cinq ans, nous 
a\ons fait beaucoup, mais il reste encore beaucoup à faire. 

-, ; Depuis une année, l’apatliie s’est de nouveau emparé de
nous. Ce qui nous manque c’est de l’union, de la coopéra­
tion effective, une direction vigilante et toujours sur la, 
brèche.

. ».

N. B.

ues.
1 і

S et montra le bssoin urgent 
pour le comté de Madawaska 
d’avoir une association loca'e 
des bons chemins. -Tous fu­
rent unanimes à fonder une 
association dont le bjÿ 
s.-ід de travailler a améliorer 
l’étàt déplorable de 
tes.

LE
V
in

Plion e 11-12Nous voulons notre ville belle et prospère. Nos inten- 
I tions sont bonnes. L’enfer est pavé de bonnes intentions. Il 

ne suffit pas d emettre un vœu. Ce vœu restera stérile si 
* ne prenons pas les moyens pratiques pour réaliser des résul­

tats.

nos rou-
PAS nous N B.

!

Edmlndston, N Ka a sug-
*éal

n. a ,L VU 
tuse

;ues

ІОНІ N B.Щ m/*
i

M é< !eci 11 - Vt téri uai re
ant. K D M I ND,StON, N B.I/s pour son

[lays ! L lion. M. Borden a 
Bureau central à Edmunds répondu qu’011 : vait du temps ‘ '

assez pour s'occupe.- de la 
chose.
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